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antiques inten tentions 

jacifue* gocibou4: 

Dans le fond, ce que vous dites c'est que ce domaine de 
l'enseignement de la littérature est un domaine légèrement 
étriqué, difficile à définir et encore plus difficile à utiliser. Est-
ce que ce n'est pas parce que vous, nous, tout le monde, avons 
essayé dans le domaine des sciences, inexactes qui comprend 
bien sûr la littérature, la psychologie, et d'autres choses du 
genre, est-ce qu'on a pas essayé tout simplement de trop 
subdiviser comme on le fait en sciences exactes? Un cours 
de lettres, si vous voulez en faire quelque chose de valable, 
devrait, me semble-t-il, contenir autant de cours différents, les 
uns sur la littérature, les autres sur le cinéma, les autres sur la 
peinture, c'est-à-dire une intégration des différentes discipli­
nes qui tendent à faire ce que vous dites, c'est-à-dire du moins 
donner une interprétation du monde sinon une information 
sur ce monde. Et tant que les facultés de lettres de l'Université 
de Montréal ou d'ailleurs seront des facultés exclusivement 
de littérature, nous allons assister à une masturbation mentale. 


